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Pour une géographie humaniste 
 
 

L’ouvrage de Jean-Paul Ferrier1 est une réflexion géographique d’une grande densité. Il 
s’inscrit dans la continuité d’Antée 1.2 et des réflexions que mène l’auteur depuis plus de 
vingt ans sur le rôle central des hommes dans leurs sociétés et leurs territoires. Jean-Paul 

Ferrier rend à la géographie sa dimension “populaire” en montrant que tous les individus 
de la planète sont les protagonistes majeurs et actifs du devenir de celle-ci. Selon l’auteur, 
les processus de mondialisation et de régionalisation entraînent, en ce début de siècle, 
des modifications notables dans les dynamiques territoriales. Le contrat géographique 
s’appuie sur une vision qui donne sa pleine place et sa pleine mesure aux phénomènes 
culturels dans l’organisation des territoires et leur habitation. Cette vision est à mettre en 
relation avec ce que Jean-Paul Ferrier définit comme la “troisième modernité”. Cette 
nouvelle modernité, qu’il situe au tournant des années 70, implique une prise en compte 
accrue des inquiétudes écologistes. 
 

Au fil du texte, on est frappé par la synthèse pluridisciplinaire qu’opère l’auteur. La 
philosophie, la sociologie, la psychanalyse, l’anthropologie, l’histoire et la géographie sont 
mises en perspective comme autant de savoirs qui nous éclairent sur les liens 
qu’entretiennent les hommes à leurs territoires. Les relations entre nature et culture sont 
revisités et nous apportent une vision novatrice sur un “nouvel ordre écologique” qui 
redonnerait aux liens entre la Terre et ses habitants davantage de rigueur et durabilité. 
L’homme retrouve dans cet ouvrage toute sa place en sa qualité d’habitant et de citoyen 
du monde; avec ce que cela suppose de droits et de devoirs envers les “autres” et leurs 
biotopes. La problématique de l’espace et du temps est abordée en considérant les 
intéractions entre le territoire et la mémoire; cela débouche sur une réflexion et un concept 

: la “topochronie”. Enfin, Jean-Paul Ferrier propose quelques pistes pour l’avenir qui se 
donnent pour fer de lance l’équité entre les lieux et les hommes à toutes les échelles du 
territoire et un impératif : la paix entre les habitants du Monde. Cette prospective se 
décline en dix propositions dans les domaines économiques, sociaux, culturels et 
géographiques.  
 

                                                
1  Jean-Paul Ferrier, 1999. Le contrat géographique ou l’habitation durable des territoires. Antée 2. Editions 
Payot Lausanne. 251 p. 
2  Jean-Paul Ferrier, 1984. La géographie, ça sert d’abord à parler du territoire. Antée 1. Edisud. 



Le contrat géographique est un plaidoyer humaniste et positiviste qui redonne au 
“progrès” du sens, un contenant, un projet et des buts. Pour autant, il n’est pas toujours de 
lecture facile, car il développe de nombreuses notions et concepts dans lesquels on a 
parfois du mal à se retrouver. Il constitue néanmoins un beau message pour une 
habitation durable des territoires. 

 
 


